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électrotlérapeutes, avides peut-être de se faire un noin,
ont institué en iétlode absolue un procédé accidentel.

En outre, ait moment des séances, il y a une congestion
marquée des orgaiies génitaux. Le col devient turg eent.
C'est là, de l'aveu des électrothérapeutes, un phénomène
constant et qui persiste plusieurs heures. Des coliques
l'accompagnent fréquemment.

Après les séances, il existe un malaise très prononcé et
les iemmnes sont prises d'un écoulement séro-yurulent qui
peut devenir pénible.

Ce n'est done pas sans raison que les électriciens ont
insisté sur la nécessité de laisser reposer la patiente plus
ou ioins loigtemîps, après chaque séance, avant de ietour-
ner à sa deneure.

Mais ce sont là, nolis 1'aI ouons, des considéraitions quasi
secondaires qli perdent tonute importance en face des résul-
tats obtenus, et nous nous liâtons d'n arriver aux dangers
médiats ou immédiats auxquelsi expose la méthode A.pos-
toli.

Blect:rolyse tra-ntérinc. - A ccidents ihnlammatoires.-Il
est au su de tout électricien que la galvano-castie intra-
utérine peut amtener (les accideunts inflaitoires graves
qui tiennent surtout, soit à des erreurs de diagiost ic, soit
à des fautes de technique, ou soit à ties péchés contre l'an-
tisepsi e.

Danis les accidents de cette espèce imputables à l'électro-
lyse intira-utérine, nous pouvons établir quatre ordres de
processus tun peu différents:

(1) Apparition <le pllegmiasies nouvelles.
(2) Réveil de lésions paramét-itiques. périmliétritiques

ou annexielles endories.
(3) Aggravation de lésions au début.
(4) Enfin aggravati -n il'nciennes lésions pelvien les,

an nexielles ou utérines.
Les accidents du premier ordre sont heureusement assez

rares, grâce aux lois rigoureuses d'antisepsie répandues
partout. Puis il iest peut-être pas. ieile de fiire la. part
exacte entre les phlegImasies provoïdutées et celles qui ne
sont que réveillées. D'ailleurs, ai poiit die vue clinique il
importe peu, et ces lésions révèlent le même caractère aigii
et reconnaissent les mêmes calises.

Quoiqu'il en soit, les principes pathogènes peuvent Se
transmettre par la. voie munqueuse, et la présence de l'es-
chare suppurai ive à Vint érieur de la cavitéutérine favorise
sensiblenient. la possibilité de cet accident. La désinfection
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